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Cet exposé, fondé sur des situations de parole observées dans le monde occidental des 16e-

18e siècles, donne à voir l’empire qui fut celui du latin et les discours qui furent tenus sur ses usages. 

Tout particulièrement, le latin joua un rôle majeur de vecteur d’échange, rôle qui fut d’autant plus 

reconnu que dans le monde du haut savoir de plus en plus de vernaculaires avaient acquis une 

dignité littéraire et étaient jugés aptes à véhiculer les connaissances. Le latin fonctionnait bien 

comme « la langue universelle et de convention » envisagée par D’Alembert. Reste que ce qui valait 

pour l’écrit trouva des limites à l’oral, celle d’une compétence moyenne, celle de la diversité des 

prononciations. 


